
Intérêt d’une utilisation rationnelle des ressources naturelles :

Le secteur de la transformation agroalimentaire utilise les ressources issues de la nature pour en faire 
des produits de consommation pour l’Homme. 

On appelle ressource naturelle tout élément d’un milieu (substance, organisme, objet) susceptible d’être 
exploité pour satisfaire les besoins de l’Homme et des animaux. 

Utilisation rationnelle 
des ressources
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#3
Gestion des risques environnementaux 
et sociaux dans les entreprises de 
transformation agroalimentaire

Les ressources naturelles utilisées par les unités de transformation 
agroalimentaire sont :

Une utilisation rationnelle des ressources natu-
relles leur permet de se renouveler et d’être conser-
vées de manière pérenne, sans être menacées par 
la surexploitation.

Au-delà d’un certain seuil, une ressource a priori 
renouvelable (ex : forêt, ressource halieutique ou 
cynégétique) peut devenir épuisable ; la gestion 
durable d’une ressource vise à éviter que ce seuil 
ne soit jamais atteint.

Le cas extrême de mauvaise gestion de ces res-
sources, avec dépassements de seuils irréversibles, 
conduirait à un scénario de crise écologique avec 
destruction des ressources naturelles concernées 
et par conséquence une possible atteinte à l’acti-
vité des unités de transformation.

La promotion d’un fonctionnement sain des éco-
systèmes assure la résistance de l’agriculture à 
mesure qu’elle s’intensifie pour satisfaire la pres-
sion de la demande croissante de production 
alimentaire.

Afin de préserver les ressources naturelles, si 
importantes pour la pérennité des filières de trans-
formation agroalimentaire, il est de la responsabi-
lité des entreprises de transformation de veiller 
à avoir une gestion raisonnée de leurs matières 
premières.

•	 Les ressources agricoles (céréales, fruits, 
légumes, etc.), qui dépendent aussi de la res-
source en sol et en eau, ainsi que de la diver-
sité génétique des plants et graines ; 

•	 Les ressources alimentaires directement 
prélevées dans la nature (ressources d’origine 
animale, ressources halieutiques, produits 
issus de la cueillette) ;

•	 Les ressources en eau (potable, d’irrigation…) 
servant à différentes opérations de lavage, 
cuisson, ou d’ingrédients à des boissons ;

•	 Les ressources énergétiques, qu’elles soient 
d’origine fossile (pétrole, gaz), renouvelables 
(soleil, vent, courant, chute d’eau, traction ani-
male, méthanisation, biomasse -bois, charbon 
de bois).

Utilisation des ressources naturelles dans les filières 
agroalimentaires

Agriculture/Elevage
(Eau, intrants, ressources 
agricoles, terres, énergie)

Unité de transformation 
(Eau, énergie, ressources 
forestières)

Pisciculture
(Eau, ressources 
halieutiques, énergie)



La législation de la gestion des ressources natu-
relles repose sur un ensemble de textes, parmi 
lesquels :

•	 Loi n° 14/PR/2008 du 10 juin 2008 portant 
régime des forêts, de la faune et des 
ressources halieutiques.

•	 Loi n°02/PR/2000 du 16 février 2000 
portant statut des Collectivités territoriales 
décentralisées (CTD). 

•	 Loi n°16/PR/99 du 18 août 1999 portant 
Code de l’Eau.

•	 Loi n°14/PR/95 du 13 juillet 1995 relative à 
la protection des végétaux.

•	 Le Décret n°380/PR/PM/MAE/2014 du 05 
juin 2014 fixant les modalités d’application 
du régime de la faune.

•	 Le Décret n°379/PR/PM/MAE/2014 du 05 
juin 2014 fixant les modalités de gestion du 
Domaine forestier.

L’article 3 de la Loi n° 14/PR/2008 du 10 juin 
2008 portant régime des forêts, de la faune et des 
ressources halieutiques stipule que « les forêts, la 
faune et les ressources halieutiques doivent être 
gérées de façon rationnelle, équilibrée et durable, 
de manière à permettre, à la fois :
•	 D’assurer la protection de l’environnement, 

la conservation de la biodiversité et la lutte 
contre la désertification;

•	 De satisfaire les besoins socioéconomiques 
actuels et futurs du pays, dans l’intérêt et 
avec l’implication et la participation de la 
population »

L’article 62 de la Loi n° 14/PR/2008 du 10 juin 
2008 stipule que « la gestion forestière repose sur 
les principes de durabilité et de participation des 
populations. Elle garantit la préservation du milieu 
naturel au profit des générations futures, tout en 
assurant la satisfaction des besoins socioécono-
miques et culturels des générations présentes ».

Le principe de prélèvement raisonnable sur les 
ressources naturelles renouvelables s’impose aux 
activités d’usage et d’exploitation de la faune et de 
ses habitats. Toute exploitation des ressources des 
domaines fauniques de l’Etat et des Collectivités 
territoriales est soumise au payement de rede-
vances, fixées par décret ministériel ou arrêté de 
la collectivité territoriale.

RAPPEL DE LA RÈGLEMENTATION 

PROBLÉMATIQUES ET SOLUTIONS ENVISAGÉES

Au sein des filières de transformation agroalimentaire, on peut ainsi noter plusieurs catégories de pro-
blématiques liées à l’utilisation des ressources naturelles :

•	 Utilisation importante des ressources en eau (étapes de lavage – mangue, fonio, etc.) 

•	 Utilisation abusive des ressources naturelles (exemple de la surpêche dans le fleuve, 
conduisant à des impacts négatifs sur la ressource halieutique ; ou du bois, exploité de manière 
non renouvelable pour la cuisson ou le séchage de certains produits alimentaires), 

•	 Gâchis des ressources naturelles utilisées (exemple : péremption des denrées alimentaires lors 
du transport ou du stockage), 

•	 Utilisation d’emballages à usage unique (sachets ou bouteilles en plastique).

a)	 GESTION DE L’EAU DANS LES MPMEA
La gestion de l’eau doit inciter à utiliser la ressource de manière économe pour permettre aux différents 
usagers d’avoir accès à une eau en quantité suffisante et de qualité satisfaisante.

•	 Éviter le gaspillage, les usages abusifs et les pertes maîtrisables,
•	 Augmenter les recyclages de l’eau à chaque niveau du procédé,
•	 Limiter le débit d’eau par des embouts mousseurs
•	 Choisir des équipements économes pour le lavage,
•	 Mise en place de compteurs d’eau général et spécifique (par atelier), 
•	 Récupération de l’eau de rinçage final en prélavage,
•	 Optimisation du nettoyage (Eau : 80 à 90% des consommations en MPMEA).



b)	 Préservation des ressources forestières et ligneuses 
En matière de préservation des ressources forestières et ligneuses, il est possible d’intervenir à différents 
niveaux en relation avec la chaîne de valeur : 

•	 Privilégier l’utilisation de matières premières issues de l’agriculture biologique, qui permet de culti-
ver en préservant le sol et la biodiversité.

•	 Privilégier les circuits courts, par exemple en achetant des matières premières provenant d’une zone 
proche du lieu de transformation. 

•	 Utiliser des équipements de cuisson plus économes ou des combustibles alternatifs au bois/char-
bon de bois (cf. fiche 5).

c)	 Optimisation de la quantité de matières premières utilisées par les unités de 
transformation
Au niveau des filières concernées, il est possible d’agir aux différents stades de la chaîne alimentaire : 

•	 Utilisation d’équipements de conservation de qualité (chambre froide, congélateur, frigidaire ou au 
minimum bâtiment isolé thermiquement ou bioclimatique -type Voûte Nubienne- pour stocker les 
denrées alimentaires).

•	 Meilleure adaptation des produits au consommateur (par exemple, faire en sorte que les contenants 
soient adaptés aux besoins des consommateurs, en termes de quantité notamment). 

•	 Apposition de la Date Limite de Consommation pour les clients. 
•	 Amélioration de la gestion des invendus (par exemple, en limitant la quantité d’invendus –tarifs pro-

motionnels lorsque la DLC est proche- ou en visant leur valorisation énergétique ou matière).

d)	 utilisation d’emballages éco-compatibles 
En matière d’emballages, il est question de sélectionner les emballages les plus appropriés pour les pro-
duits à emballer, mais également de tenter d’utiliser les matériaux les moins impactant d’un point de 
vue environnemental.

A N’Djaména, les solutions suivantes sont proposées :

•	 Une entreprise de fourniture d’emballages, l’établissement ROYAL 
PACKING, importe et commercialise localement des sachets cartonnés. 
Adresse : N’Djaména / Contact Mr Abdelsalam Safi Tel : 00235 69943636.

•	 ODOMPLAST Ltd commercialise plusieurs gammes d’emballages : gamme 
d’emballages carton kraft, gamme d’emballages alimentaires, gamme de 
boîtes en carton. 
Adresse : Avenue Charles de Gaulles, rue 501, Immeuble CNPS. N’Djaména - 
1501 - Tchad/E-mail : odomplastltd@gmail.com 
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Au-delà des enjeux internes à l’entreprise, une partie non négligeable des problématiques présentées 
de gestion des ressources naturelles est produite sur la chaîne de valeur des unités de transformation. 
Ainsi, l’entreprise doit s’interroger sur ses pratiques internes, mais également mobiliser ses partenaires 
(fournisseurs, distributeurs) dans l’utilisation rationnelle des ressources naturelles, par exemple en impo-
sant des contraintes environnementales ou en se concertant avec ces acteurs pour trouver des moyens 
d’atténuation.

Problématiques : 
•	 Recours à des productions (maïs, sésame, arachide et blé) ou des pratiques fortement 

demandeuses en eau,
•	 Détérioration à la base des ressources forestières et halieutiques,
•	 Usage massif d’engrais chimiques nuisant à la biodiversité et polluant les nappes et eaux 

superficielles.
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Les solutions peuvent être d’ordre social, en mobilisant les communautés et les principaux utilisateurs 
des ressources naturelles, en les informant sur l’état de notre environnement et des conséquences à 
moyen ou long terme sur leur propre vie, et également en les impliquant dans des actions concrètes de 
sauvegarde des biens naturels. De façon plus spécifique:

•	 Au niveau des agriculteurs, encourager l’utilisation des semences améliorées nécessitant moins 
d’eau, de privilégier des pratiques de culture plus économes (goutte à goutte, cordons pierreux, 
agro-écologie, utilisation d’amendements organiques permettant de mieux retenir l’eau dans les 
sols, etc.).

•	 Impliquer les producteurs dans le développement de l’agroécologie/agroforesterie, par exemple 
en suivant une méthode de Gestion participative des ressources naturelles.

•	 Promouvoir la Régénération naturelle Assistée sur leurs plantations.

Avec : 

Fiches inspirées des fiches réalisées au Mali par Jiri et au Sénégal par Ahmadou Délé DIALLO 
adaptées par Geogroup Consult en avril 2022

Grâce au soutien de :


